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SOUS TE BEAU SOTEIT DR
PRINCE.

MARCHE 'DES PRISONNIERS,

MOTS CROISES.
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T'OEErciET.

MMM : - C.„ a 2 . syllabes résonnent cl an-s toutes'
les .tanguas"te"f Lin symbole d.( union ,car.,fussi -
ons-nou& fiilliaraelre s 54 ans pu chômeur p ro-,
fessionfel ç 16.,1a mère- reste-toujours l'être ,

devant gui fortune 5maladie ,-situation disparais
sent quand elle nous serre dans ses bras en .

.murmurant r "Mon petit"',
_

MAMAN / 8 syllabes synonyme cl' amour,sacriiice.,;-
.souci s , clouïe ur s
' MAM A':-: eu nous as .communiqué la vie et' façon-.
né corps,esprit et coeur.
Toi ;<j-ai. au cours de la guerre'" offrait ,tacite.-
nieut t'T'.î vie pour eue .je vive ,-Top., f, ui. saio-^ si.'
bien mentir dans te s ■lettre s pour m'aider y;;
tenir jusqu'au bout - qui. vis nuit et j'o'ul e,n;
pensés près de moi et attends aussi" 10 clà s-
Se",. » < -unor-, retour,..-
MAMAN? symbole-.d-'héroïsme. - de combien .de p.ri-

6 ticlets du pain d*' é-
. _ ^ - « >

"as tu fais la queue"
Mations as tu.payé 1s s
pi ce? Combien d'heures
pour .m fsdr e s se r ces cotise rve s
\r uarrdmous nous plaignons des heure s,des-, jours
qui- s: enchaînent ,de s mois qui sfaccumulent,
pensons "à ellè/toute souriante et toute, geh-' '
tille s ôe *ne se plaignent jamais .et toujours' .

courage use , "
Quand 11 o-vgchiâse..raent -physique et. moral nous
an isthesie , quand n o us no us 1 ai s son s cH Ter, ;
parce q.'uaprès tout "on en ■ a marpe" , songeon s "' .:
a■ elle ut tant contre 1 ' égoisme et 1 'oubli de .

1 à. .mu s se -, e"j,le., d é.fc-nd not re souvenir ; avec-notre femme elle garde 1 e foyer.,
toujours.. :prét ■■.à., f accueillir - d '-un moment,à- l'autre,,.,. . -;

Quand nous ne croyons 'plus a rie-h ni en personne (nous avons été si .

trompé) , croyons en elle ; -.depuis des gén ératfonè^l-nborie use s ,délicates
et aimante s., ç p.S mamans ont • enfanté de. s fronçai s,-Aujourd'hui,-ce sont leur
courage ,lc-ur dévouent ,1. eus attachement ; au sol (qui maintiennent la, ERAUCE,

force que nous oubli on s trop1 souvent leur visage nous sommes'devenus
>'s vu11
ilraxrer

ras et nos villes oélebrent
notre exil,

Be rn - o rd /-ET REMBTE
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CREATION D'UN SECRETARIAT A TA FAMITTE ET A TA SANTE.
DESIGNATION D'EN COMMISSAIRE GENERAT A TA FAMITIE.
CREATION DE DETEGA TIONS 'REGIONATES PANS TOUTE TA FRANCE,CHARGEES ETU¬
DIER SUR PI A CE TES PRDBTEMES FAMIIIA UX,RECURITIR TES SUGGESTIONS ET TES
P.ECTAir TIONS PS EAMIITFS,,

R E A I TESTIONS

Toi du 2 septembre J94Ï.-fixant les délais de repos des femmes en coucheè
ëT'Tes punitio'ns qui seraient appliquées aux employeurs en cas de non ^ap¬
plication de cette loi.
Toi du 2 septembre 1941,- ordonnant à tout établissement hospitalier
recevoir une femme en état de grossesse qui se présente dans un de ces
établissements pour f être admise» '
Toi du 14 août 1940... donnant priorité aux meres de famille et aux femme
enceintes pour 1 accès aux bureaux,guichets des administrations,de s tran
porta'et aux magasins du commerce.
Arrêtés des 9 mars et II décembre 1940.- pour l'attribution des cartes
alimentation des enfants Pï~c'ât égo'fTe s) et attribuant ' la carte "T" aux

mères ne'travail! ont pas hors du foyer,ayant 3 enfants - aux femmes en~^
ceintes - aux femmes allaitant un enfant au sein.'
Péoret du 22 février 1941.- modifiant lès lois précédentes poux l'attri-
bution des bourses dans 1'enseigneœent - fovoriêant les familles nombreu¬
se s.
Pécret du 1er octobrë
ghement: 20% '6
Toi du 15

la

1941 » -

enfants - 30$
février 1941.- augmentant

d1 une

fixant
pour 4

les remises de principe dans l'ensei-
- 40^" pour 5.
le d élai ae 2 an s-" accordé pour'la j
durée égale à celle de la mobilisation

1941.- modifiant le régime de s

prime a la première naissance
ou de la captivité du mari»
Toi des 18 novembre 1940 et 15 février
allocations foraill ioles,augmentant 1 e s toux et en accodant le bénéfice auxi
agriculteurs. * ...
Décrets des II-10-40 et 8-1 -41. - mettant en application les allocations
de chdmage~total et ôhSmâge" partiel. '
loi du 14 mars I941.- modifiant le régime des assurances sociales mater¬
nité,mal adie , vieille sse - Tes Caisses continuent età payer les femmes
enfants d'°ssurés 'pendant leur captivité.
Urle loi récentè pôrte'le'plafortd'de 30,000 a 42.000 francs.
Décrets des I8-I - 22-2 - 15-5- - II-7 - 30-8-41 créant le's Chantiers
de la Jeunesse et rendant" obligatoire, sauf pour ceux dont l'aptitude pby
sique ne le péermet pas,un stage de 8 mois dans un chantier de la jeunes¬
se, au cours de leur vingtième année.
Toi du 14 septembre I94l.~ avantageant les fonctionnaires pèrés de farnil
les nombreuse s,soit en activité,en retraite ou disponibilité - accordant
des facilités aux femmes fonctionnaires quittant l'administration pour
se marier,ou désirant rentrer dans leur foyer.
loi du 8 octobre 1940e~ accordant priorité de féembauch^ge aux pères dô
familles ayant des enfants de moins de 16 ans - et régiementéint les li¬
cenciements effectués en vue de l'embnu
être touchés les pères de trois etifants
enfants.
Toi du 31 Mai 1941.-créant le pécule de retour à la terre ,accordé"aux

yant au moins un enfant à charge de moins de 15 ans.Ce pécule
par une avance des allocations familiales et de salaire

ih^ge de démobilisés - ne peuvent
charge ou lès veuves ayant 2

ménagé s
est constitué
unique .

Toi du 14 nRrs 1941
vax^eurs --yont en
Décret du 16 septembre
pour les subventions

apportant majoration a la retraite des vieux tro-
ore des ebfants ^charge.

1941.-apportant modifications
pour construction d'habitation ?

"ux précédentes,
bon marché.
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également

13 octobre
re tr

la location "ê locaux - aucun"~baiTleur ne peut refu
un pète de famille,en prétextent du nombre d'enfants.
I94Î« -modifiant la loi du 24-5-38 concernant les li-

et fixant Tes bonifications à 25;é pour 3 enfants40moine re trr;*ite
50% pour 5 "enfants. '■ '
Toi des 21-11-40 et I5-5-4Ï. -concernant
rr-T .. Participntion financière
Agricole.
Arrêté lu 13 octobre 1941.-,r~glementant les
menfaire s r"?estin"e

In restauration le l'habitat ru-
e 1 'Etat et prêts Ses Caisses de Crédit

expéditions
f 'milirl&,

de produits all¬
ia la coflsommation

Arrêté du 16 octobre 1941.- réglementant l'abattage familial et occorienl
les majorations én nature à certains producteurs chargés ce famille.
Toi de 24-12 -40. -Accordant des réductions sur les tarifs de la SFCF aux
familles nombreuses.

l'établissement du débit de boisfeons pour laUne loi parue
protection de

en Mars régit
la jeunesse.
aux bouilleurs
forfaitaire.

de crus de distiller à domicile et suppres-lïi ter-], ici ion
sTon du régime
Interdiction sur tout le territoire français de
ve ntê '-1es boisson s" spiritue uses "fitront" plus de 16 degrés

fabrication et de 1f

Une loi parue au
te ou a 1 a 'peine
ItOi du i'3 octobre

iPaTTÔÔ'

d éb ut
Fe

de cernois
le s

condamne
avorte urs et

aux travaux forcés à perpétui-
faiseuses d'anges,

pas b pa'j t oc ail on s - un
familiales leur est alloué,
10 Décembre 1940.- loi portant
familles d'au moins 3 enfants»
Ta loi ;
p e n d a-ht"

mort
1940.- concernant l'assistance aux famille s ne recevant

secours annuel sensiblement égal, aux allocations

réforme des successions intéressant les

u 2 nVril I94-I restreint les causes du divorce ,établit un délfii
lequel -aucune demande en divorce 'ne sera reçue.

Au point de vue sanitaire la France 0 été divisée en 20 régions
tant chacune; des services ■£. ' assistance sociale,des services de
tiori de l'enfance et d'aide à la famille;
Ta loi du 29"Mai 1941 attribue -auX familles françaises ne bénéficiant

e dï revenu professionnel l'allocation de sol-ireque
•t- n1

"TT*un

ux e'St
en suel »

compor-
protec-

unique ; le
e 20^ pour I enfant - 25% pour 2 - 30^ pour 3 du salaire moyen
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nombreuses let-
reçues de vos1

hommes de confiance
me signalent l'état
défectueux de vos vê

s*. NNtements d>ns 90f 'de/// / r. f > \\ \ \N vo s komm-'n dos: je l1ei
constaté moi-même au cours de mes,
visites,Avec juste raison .vous me-,
■Htes qu'il vous est impossible de
garder ce minimum'de dignité que
je vous ai "eraandé dans la tenue.

J'ai fait part aUx autorités
Aile féri-"'e s de la situation dans'
1 aq ue'lle 'vous vous trouviez et jf'ai
rencontré chez elles beaucoup de
compréhension]»Je n'ai pas hésité
0 appuyer toutes vos remarques et
à signaler votre otonnement devant

les difficultés que vous rencontri¬
ez à échanger'les vêtements usagés
vu la quantité d'effets envoyés,par]
le Gouvernement Français, fan s nos
camps. En effet,entre Novembre I94--
et fin décembre I94I,leé e/ffets
suivants ont été expédiés'ou Sta- '
Ing VI.A par les soins de la Direc¬
tion du Service des Prisonniers de
Guerre à"Iyon,pnr l'intermédiaire
du Comité International de la Croixj
Ro uge,

Pantalons : 15.000
Vareuses : 15.800
Capotes : 10.800 Feufs
B.police : 7.600 ou en
Molletières: 8.150 bon
Brodequins : 11.000 état
Chemises : 7.200
Caleçons : 5..900
Chaussettes: 5.043

i



Je crois pouvoir vous dire |
que darta un avenir très prochain,
des améliorations sensibles seront
r eportées dans ce domaine .Je vous
demande de me tenir au courant
dons vos prochains courriers»

Je suis sûr que itn tien¬
dra compte de vos demandes et qùé, ;
'prisonniers de guerre , vous repré I
! sentëre z dignement notre chere
France ,pays de 11 élégance et de
la bonne tenue ,

Devant les difficultés àT
'approvisionnement en étoffe et mal
gré 1'effort fait en notre faveur

* - (60% de la production en étoffe
: o st r é se rvoe a un: p ri sonnie r s de
| guerre) ,13 gouvernement français^!
ne peut plus nous envoyer que très j

j peu. 6 1 effets ..aussi j'insiste au--' ..

! .vos de vous pour que vous, entre '
j teniez vos vêtements de votre rai-' eur/c,Pavage et raccommodage nous
sont maintenant choses connues.'

Je me permettrai deuz re-
morque s en terminant ;

Passant dans une ville im¬
portante au cours d'une de mes vi
-sites en kommandos,j'ai cru c'om- j

! prendre que lés boutons et les
j. boutonnière s étaient considérés
comme ornements- les vestes sont '

| largement ouverte s .le costume mi-
| lit."ire ne s'y prête p- s.

Je vous ai dit aussi que
! les poches ne servaient pas è c.è- j
! vioufîer les nîèins «;Vous me répon-
! Vires que c'est une habitude de
j Français. Croyez vous que ce! soit du meilleur goût ? Vous en
imposerez plus par votre dignité
dans là pauvreté que par votre
âébrni-1é•

Je se r«i d ' aut an t plus fier
de vous,,

Bernard TACSCIX,

j i . S< G La que ko m®ando aura coeur
i de participer suivant ses moyens'
! a l'Bzpositîôh Artisanale d'à St*~
! V- g qui refrètern l'activité de
j tous les camps de travail:

Je compte sur vous„
Bol ,

■B'hIttf

C- r 3 •.!t i oh d ' un f on d d. e so1i d r x ité !
de I milliard destiné au relève- j
ment 3e à allocations sus familles ;
de '-'P. - Bons de- pain buz familles'

•—j

de P -.G bénéficiaire s d ' au moins z
allocations pour enfants - bloc:
tions, spéciales nuz famille s^ de PC
les plus nécessiteuses - Relève-meît
des p e n si on s de s ' vs uve s de g ut r r e
et de captivité - Relèvement des
Pensions nuv victimes de la guerre*
f Ghe loi régit l'établissement dès
débits de boisson s.pour la protec-
fc i on de -la je unesse,,
- Une loi c o n d'amn e à 1 a peine d s
mort ou a un ira va u:-: forcés a p.erpé-j
tuité les-avorteurs et faiseuses
d1 ange s,
r J-1 a iX o o at i on de salaire an i q as è s t
ét e nd ue a uz fe rame s des P.. G
- Majoration des pensions des accsU
dents du travail»
T R '- V ' I T- r~

'o_lnôTs'~apre*s la promulgation de
la Charte du'Travail, 14. familles
professionnelles ont été définis s
Ï5G0 comités sociaux d'entreprises j
Ont été créés» % !
.. application le la C,du f. a la
Éfe'ni;-. * * \
kji- *

'~ Constitution dons plusieurs ré¬
gions de V" Corporation Paysanne.
- Création des corporations de la
;?r« s se et de 1 -i Marine du Cenmer .v
- Création d'un fond de solid U'it. ,

de I milliard destiné à enecurrger
l'attachement à la terre et à don r |
n e r" à ' "•griculture son statut soi
ci. 1 »

- Lmén, pi-rt d'to nouveau barrage !
sur l a '-'loi rjo.gne - fournira .cinq
ôent mil "ion, -'.e kilowatts, t
Départ aè Paris pour Tu Ciotat |

des machine s du paquebot Maréchal
Pet&in (les moteurs les plus puis- }
sancs construits en Fronce juscu' ]
alors) „ i
- bon ce meni du Pc te z 161.1e plus j
gr and hyd r avi on" d u monde»
•«. Ouverture d ' une école régionale' j
de Police ~ accélération de l'ota-
ti sot ion des polices municipales*
w Création du Comité du Tourisme,
ayant pour but de développer le
tourisme dans se cadre régional,

Répre.'ssioh du marché noir - Te'
Tribunal l'Eut o son dernier .ju-
gêmfent a prononcé une condamnation j
n i - peine mort, 12 nus: tr- vaux j
fo rc é s 1 pe r- ét utt é.
- Mise on chantier du gr--nd télé- ;
férique appelé à Resservir le Pic
f u Midi» ' -

Par une loi au 1.7 "avril les con
grégétions religieuses vont rcmx ' .
/er un st tut légal- èt sont -spi ,
milée's -îxs associations reconnues i
• 'utilité publique, J
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\\\\\i'.ï'Vv - Kdo 93♦Edouard TENET envoie se
X (bdo 1000) .

'C û/ û N ifs/f f]*v4 //\ a" > 7f • .

Ji* J\^ I J E {Ai! |
BOÛREÉT et' T-ESTREM [amitiés

\/
•■'.-i-ï'-v darité: somme s tous profondément touché « - YESTWAEN ? Emile et
':«rwA >' L-! Maurice sont attendus un dimanche en randonnée d'autocar -"T-e
/~"D lj\,-f I:-' cuistot DUSAIT salue la 7eme du 103,GARIN ,PADOï,0SAK0WSF.Y -

Santé gut, retour en France serait meilleur .Répondes par Inter-
v }" Ko - A biéntôt,

- Ko 486 - Tous

% '

- Fdo-55.-.remercie OVERBE'RGE et le Ko 45*de leur geste de" soli-

1s ; élève : du cours d'Allemand (débutants) re¬
mercient leur professeur Paul 1ORISS0T,

vA - Ko 36.A tous et à DEVIUE et FAUCHAT en particulier,fTCKME
\;" (transport a l'infirmerie d'ïïemer) adresse ses meilleurs ami¬
tiés.
- Ko 848...BOIDIN 9 j-a Rédaction réclame ce tes nouvelles.
- Ko 179 .CIEMITT 9 Merci de tes amitiés .mois adresse amples
rtouvell.es sur ton Ko0
- Ko 359,. Suis avec DETEIGNE "le gaulois" et SYS.Tous les trois
nous souhaitons bonjour à nos camarades des Ko s 317,367 et aux
ex-801 .Que deviennent R,DÉBARQUÉ et FAT 9 - Pierre DUVEY (bquei
d'occasion)„
- Ko 359. J'adresse à mes copains des Ko s 365 et 317, mon meil
leur souvenir. C-„CÏNAVAT-TFREAtJ.
- Ko 265. Marcel MOUT1ER ' (46591) ? J s4u été scout? Etais-tu
à Rome en 1934 9 Répond s-mol par intermédiaire de ton E„de
île rci d'avance. J-A VERDURE5 (Se en ■ire de 1'Hc.de C, du Stalag

iVI.A.)
- Ko 320.Àndïé X0UV2T ? B.TACROIX e st " originaire de lorraine.
Merci'de ta lettre et de tes compte s-rendus-Surtout envoie des;
nouvel! es de TOUS tes camarade s ."POUR'NOUS1' veut parler de ses !

/\ 24.000 lecteurs,et vive la Normandie1. - Ta Rédaction. {
//<J\ b Ko 629, Sol ut à GAY;SASSIF.,ROUXo- RECI-US (de passage au Stal-

\ 17 - Ko 841 «MA VIjjT- pe ut-il ' renvoyé r (par un copain) les chemisettes
'-r Serrons la main à tous.-Tes ex-633 TANG et TEMAIRE (Stalag PU)

I))te*"'-' y- Ko 36.CRC.CSOUVISIER recherhe les paroles de la chanson "Ne jouezjifVN t _
\ pas avëc mon coeur" (recommandée aux cardiaques) «Adressez au
Vi 'V; Journal' qui transmettra. , , /( ...

c \ A /s<Aî A'V,; 0'b.x. O r //b|^Tr
TM?\ PP-///T.v M I i-••• 1 ■ filiez
%^><$ u l MEPA'TTOS DU 533.- * j Iféliciter pour leur activi"

'/// t-tev/ IfMéfiez-vous" des" bo. mmb-v. va*»,,*™
. "V h /VI -v ï (-

J /i\
'.A* A."j

So.

/ (7. *"\ ' \,./né bords ,n ' e st-ce pas
/ ( 7 ,:'/ZAi Y DERAMBTE, sympathiquî

pari sien et CONNAIS
I^SOîr lue n0us ne bon

Z:A'/rna^- s"sons pas jet le
—O* tailleur de "bavettes

DET IP-'F qui ve ut me 11 r e de 1 ' o r dxe
vîrtout et"se laisse faucher vête
ments h réparer" 5 SCHENEIDER c
chaux pourrait envoyer des échos
sur les émissions radiophoniques
très appréciées de C/sDINOT,sur 1'
appétit cle ROUTIER ;RICO !MRDfB A CTET
sans'oublier le théâtre avec GIRAU
DON ,PETIT,GEGE'T , RIGA Tjr T ? 01)1SIOT
YER.POÎTOT et l'orchestre avec
7 IN „ SON TAN .GTYSE,DUCHE, VA TETTE,MAN
GIN ,THINUS, CIGARIET t0BOSQ jtous h

l"|:
r -V' • 1

fi'
*># — 'flliiliti - /}: l- 'Ç 1(J ) ' >«*-
félicite r pour leur activité.DER
NIERE HEURE: S'équipe de foot-ball
a battu l'Union par 3 à 0.Parmi les
joue urs,citons BEBE, ANGERRAND et les
acteurs. ;
I'0?-PAND0_ 816
Un ban""d*7adiniration pour votre sé ¬
ance de P9(î ues,où. les chante urs
TA IGRE, SADO'INE, FR.A IZ ET ..GREPINET , *
BPiOQUIER-PIERRONE et le Quatuor mu-
Si cal à 3 '(TONY, TAGK, JEAN ) ."Tes '
Cl ocb.e s" ,revue de P ION et la Mar h

,BA |
MER!

77 aioo i p-rVf*
■S- r „

a -;r C-t <!*,. . U >■** !~i. tJ

-] v Ai. *?dat) v o

hélés.Félicitation

t;.\9

■\e ce -.' *•/ «v :•*. <

he ur e s 1 e s bar "J■.

prou" dv
pour vo j r s toraoo] a eu

enfants de
! d ",c: ' n""

de solidarité Gui

m&Jf's i %.
-. •'A'- û ;■ • "w

V Sx/--
V

yoAKA

■&\ i
)\t
^ • »

Pc (95 RM) „geste ]]Uî|ï il . i

,5 c



31 MAI - FETE DES MERESnù c •- « -v

lustre 11 allocution de FRESNOY
ftous unis derrière 'je Maréchal"»
A GREP1NST,chef d'orchestre et sâ
nitaire qui se dépense sans compu¬
ter avec PION toujours souriant;
le Eo 816 adresse sa sincère re-
connaissance «.On fraternel salut
aux anciens "boleitizéurs" du 801;
ROUSSIT yRA FFY (cu! otte motori sëe )
REN A Rio ,1-SSOY, SEIGNEUR; (champion da
bridge , d ame s, etc» c >-. ) - - Courage »
NOMMANT)0 73 9'
JAS'S&ôil,avez~vous monté votre re~*
Vue' et "l'.ARTESIENNE" ?IECAT imité -

il toujours M.Chevalier? AoOAEGO_
TIN ,GAT-IPIMZ0' et BTMAETY tiennent
-ils toujours l'affiche? I-eiKo 729
jouit d'une réputation de bonne
■camared e ri e : PRES SYPENsret TAMBERT
doivent y Être pour quelque chose»
Attendons» lit o? t*fl 1,-^ja 1 4 - 7- y' V, ' ."/ V K J >!RIPBTBOTfRG SCHU/E
■m<5pitaï d1 MefâerT L

y mol •?/!■'
du "TRETEAU VOTANT";'. /du. "TRETEAU VOTANT";; , / \ ,/Uj]
vos débuts sont plg *''%g
eih d ' avenir': chan - - r( \ ,..v
•sons de EoiNlorë etihfî l>-1 i7'\fvPf
"TE BOURGEOIS GENTITHOIME" de Mo ».

5.

lière (acte 2 se en s 4) .T-e program
-•••e du 19 avril comportait"le BAR
BIER TT SEIXT-TF" (acte 2 .. scènes

8)", '
Uolsuje féliciter T'A'PB.';F
XAKEATS}im&3.tSpfEiït EUR

<%WTAY:S2'œ.m, VENTTJ
m XBA,VERRIER et MA j

le. - -à} GNOT ? Tous
soir, ^xf*1 f" os came-

%L' '% \ rades
. sin.e ,le.s' fa- I... h t \ vous
r.ëts. ou les .

'champ s, comme ne

31 M.-.I • PETES' DE NOS MAMANS j

Remercient;.que leurs yeux-vous gui
d€R t to u j o ur s » Mai s pourquoi*' :vo us
sncourage r, vo us ft e s. à- " bipe" , sur '

>J<"V t -1a bonne vois -- Con~x v

A.

y * *

I-'tinuez, (Roland ,m'èrci*
,-•• ftV .pour, ton 'poissas ,il se ~

/s, f ■ & fa p.ub li é ul t,eri e ure
ViW •- ; î*x Nment )

V .V'CV/rOMMANDO "8.53 ' •

>C7 A i "clérs optimis-:
~~f ' ;•;". jV'O-^te è, „ .et 'des sportifs

15 équipe de'foôt-ball a battu le Nom
afindo' 821 par si' 2 - le nom'des j
j omur s ? Ohé SARHO U ' t Pf épares-t a
•de nouvelles pièces? le- succès ce I
E])EUXIDE• IM CANEBŒERE" 'et de nGAI i
RETOUR" n'est pas près de s'èffacerj.
Bravo pour l'orchestre ; Votre es -- t
prit, de camaraderie 'pourrait être !
citer en exemple» - Pour le Journal : ;
Affichez deux numéros page .contre ;
page tous pourront le lire

FCMM/NDO 850, -

GTïïBl a 'toujours- autant de bagou
Aht ces coiffeurs méridionaux

t»
i

PET-TE "le grand courageux, ne manqu
pas une- seule'de ses histoires et j
Robert NOJOT se lève a 5 heures d-u 1
mutin o„« «pour écouter 1

: h -K ^

%M>;.-v r
\N a >'^C-Ar/v" \É<"? t
^riÂMV • \
-s" -- i » i ( i s j
- «■(«, ' 3-_< \ S ' /

''Wr- èk '4
Ri % P
^ U- - >%M - % - v

. T'oK'*-' .. -.Ifv'i1

pour certains une del;.X
xième 'journée de travail é
ici,répétition s de musique,\
de : théâtre 3préparation eu prof
chain - spectacle ; d'autres a la x
baraque 3 3'enq.nièrent de là bilio- ,

thèque,du match de foot-ball contre isx

IvOMMANUO' 596»
tnriïaisè'ihïïe 'ï-e Ko f*' ' * >
a son théâtre depuis *
1 e 2." tabi o A"ve o '• GOBART)
intrépide .Homme de C9^-
'animateur de la trou-y:
pe ,TATOUAT ,BSIT-T MN.T , • -vu, y -t} K _

CAP BON ~TA.TÀNE|BEN ARU ,. *>-yî/~ H '-V
furent trèa oppl aud'i s » -T-è dompte ur
FAUT IN urodûisit en- exclusivité son
lion FRS130 . '^TEICKERT, MA SOTET,RUYET,
BOURCSTJ-EÏÏ,enlevèrent ave'c brio
de s shetchs « « «,dilatatoirescAcces-

éf\ %X soiristes.,monteurs,dëco.rateors oflt
|4m\ n\ réalisé merveille .et. quand paVï- a s « ...Ctront ces lignes..le spec¬

tacle de la.Pentecôte soir
marqué une nouvelle é-

aûe dans la vie du

Noramando voisin ,du prochain repas'c no-ara
aire .de ; championnats de* bêlons ;.ds • ma¬

nille , d'é bri d g 3 , s an s o ubIi e r 1 e s d e î b s , 1 e
boni es,le s^courses de chevaux jet au d e uxi'ème '-é-r
tsge du 24eme lit, BEffiARS:,RAYMOND songent' cle.ja

A'

k'

N

•Il

hommando

\ ' >
s

X,

x

'V'^lrAx,
3^ \ .i È x

•théâtre" de verdure ,à la E#te Foraine de juillet, aux \
farandoles. " ~ Xx, §7
"Y sont bien bâtes de se dévouer pour les Outre Se -j ■> » ncs» x '• 4 s^o
fient certains. - Four ce que oa leur rapportera î- " - Messieu-rs\ ' f

bi s n
. ba s vo s \.^ "

re 15Apathie et
À;

ié z à 1 ; » ug r é e r v m -?i s sa1 ue s
de monotonie,.luttent ooff

les critique urs..,. ç ont in ue z-
frare s qui après 730 jours
vous ramènent à la vie on vous* sauvant malgré vousr3• a guerre
suscite des actes de bravoure R a. captivité aura ses héros» T- 'EQUIPE r.



r
V ï /r v"l . iiî ,\ r u / kTK/\

Sa b a rb s- t re s s a i 11 e

joie et maternel
llement il reçoit daÉ
ses bras choque envoi
d e Ko où h' ce s se ulp - '
teu.rst.En effet, le
grand manitou J51. T A4

Jp/NDERY' prépare en
! -'secret l'Exposition
[.Artisanale qui sera a coup sûr le
clou'ds la saison d ' et é&Tôus ' 1 e s
oS.icts des Kos sont classés, étiquét
eés avec soin et un accusé de ré¬
ception "vous est adressé^ lctclô-
ture de l ' Exposition ,toute s les
oeuvres seront retournées à choque
exposant : aucune perte n'est donc )
possible";«dressez sans crainte ,ca |
dressbagues,travaux de marqueterie
et tout ce que l'ingéniosité, la1
débrouillardise e"t l'p
h abi"eté mon uâlie
Française

_ peuvènt
créer.
Glisfeer vos envois
cl on s les sacs p o s -
taux avant le 10 Ju

et consultez lein

1 'V
tS-V- -Ctv h-vlvi

y À)?
W V_/ w «.J. w( L. L - \ '

r egle me nt (P JF „ 15 avfïîlJt®5rëû?
prix en "rgent et en espèces, Que
les,Hommes de confiance prennent

s. à coeur cette manifestation col- .

jlective qui symbolisera notre unil! tel
w.

\èmMœwè fiimm
Te s fêtes du 1er Mai ont été mer

quées'de nombreuses manifestations
hh11 d'informations "POUR

Kb

Dans 1
t't q t-ycj '^,. ... (exécuté car GIREuDEAÈX (Ko.
48jl) yMAKX (Ko824) ,R0Tjr,0T (Ko 555):,'

GIv-rET (Ko 8î4) ,brm (Ko 451) ,G0|
BUf (Fo 803) ,GUY!BIER (Ko 594) ,inaU
■■gur-tien d' un buste du Maréchal v j
(o.auvre de T-AP-HPFRT) ,apéritif- 'i
concert d,7ns 1A salle du Foyer a-}"
veo ofchestre - Causerie sur l'ac¬
tivité du CENTRE B'ETUDES ( par
BOfTEMPS) - Parmi
sportives citons
BAlJJïï? çt"BEIORME (60m) de CARTIER
(snut on longueur et poids),de
SAGE et "fiG' CIïE (disque). Is re-
laie. (4 fois 80m) a été remporté
car "l'équine MONWRON ,MEWZ1NC t,
TITRIfROBBRf', BRIGAN© qui se cl-s se
Ière esr-équo ave c 1 ' équioe BéTjJIN
C '■ RBERE ,ROTAIT TOI ,BAGNIS; des' ma -
tchs de voll ey -bail ,ba sue t -bail,

les épreuves
^r .victoire s de

foot-baïl se sont déroulés sur lë }
stade des cuisines et les fervent^
de boule lyonnaise et de boxe ontj
rpu applaudir leur sport favori le :
3 moi le théâtre nous conviait à j
applaudir un spectacle de music- I
hall : "On demande un bandit"de Mai
«Régnier avec COTOMBANI, VIT-TEMUR, i
'GR1NGER et GOURDET.Tes chanteurs !
ECHINfiRD , VICTOR et BOURRET « Te
"Cricri-Jazz" fut plus trépidant
que jamais, car BATI SSE,BONICHOU , t
PSBORT et DIONNET rehaussaient de'
leur présence l'orchstre symphonil
que sous^ia direction de M,,TpRGlEj.
les enchères américaines conduite-i
par MAX et T/TTJEM33R rapportèrent
20.000 frs en 30 minute s,au profit
de la Caisse de Secours du Stalag!
Au cours de la séance ,MAX lut le I
Message du Maréchal (1er Mai 1941]
et GRANGRR exposa rapidement la j
Charte du Tr «vnil.
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HORI ZON TATEM ENT . .

I .Ancienne candidate ou bûcher -

II,Retrancher sur la longuëur de
III. Assis sur ses talons - ITYlet-
tre grecque .He ure à. laquelle il qèt
incorrect de se présenter.V.Beul j
lettres de Toul.Bu verbe a^oir - i
VI.Exposés ostensiblement - VII, J
Rependu ca et là .Négation „

VgRTIC.ATEMBCTT. - ' "
I.Qui vont bien (fém)- 2 Que l'on '
enseigne p--s au vulgaire - 3,Symbo¬
le .d'insensibilité,Préfixe 4.Qui
■concerne. une fonction écclésiastif
que "(fém) - 5,Naiveté feinte (plu+)
6.Elles sont sanctionnées par une ;
peau d'âne - 7,Qui ont mangé plusj
qu'à satiété - 8.Bac d'Amérique -
Venu au monde.
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2ème COUPTET

Malgré le canon qui tonne
Eh gars près de moi
Chante ce refrain qui donne
A chacun ,sa foi."
Mais tout à coup sa chanson
S'arrête et tombant,
Te soldat frappé au front
Meurt en murmurant.
Mais- dans sa voix
Sonne le glas.

(au refrain)

Sème COIJPTET

Dan s ce t exil ou as -soir
Te de stin maud i t '.
Marguant notre désespoir
Mous a tous conduits
Il nous faut garder au coeur
T'espoir qu'un beau .jour
Refie urira le bonhe ur
Avec nos" atours
Sachant la-bo,s ■

Th coe ur qui bai.
( au refrain)

31 MAI
' l'ETg MES MERES

/ Que chaque Fommando
.marque le coup. par

^

/un repas en commun,une sé ¥
i ance /une réunion sportive ,,

Ides chansons, des concours
\etc....et que tous les Hom
\ me s de Confiance vous^li/

se le Message du Marê-/.
chai Pétain, ( 25 mai'';,
1941. page 67.) / '

~Y

V
A

Y
\
V
»

i *■• •••• y

i-%'

m

A ujourd ,VS. "'À
,• hui nous publi-V
/ons les chansons^)
/'de deux camTàrades^
/ du Stalag. . -, \
/ Ohé ^ les kortiman-i
( dos,communique z-nousl
V sans crainte les'vo/
Ltres.elle© paraî- /
Ytront ici.

3

voici le 1er couplet

de TA MARCHE HE S PRISONNIERS "

(air: TA MADETOM)

Mous avons tous dans le coeur une blessure
Toujours saignante et qui reste encore à vif.
Peuple berné,le mensonge et .l'imposture-
Ont fait fe nous un morne troupeau captif.
Mais nous gardons notre âme îiere
Et le front haut d"-ns nos malheurs
Car une flamme nous éclaire:
C'est la foi dans des jours meilleurs
Oui vient dans notre exil nous aider à sougfiri
Qu'importe le présent .préparons l 'avenir . .

REERÀIH

■Elle vivra""notre^France immortelle,
Toujours plus chère à nos coeurs^de français.
Dans l'exil,nous lui restons fidèles
A jamais ? à jamais ! / jamais

Paul HEMRY
Homme de Confiance

du Edo 830

. 9 .



SP£CTACL£iTHHATftHS, - O ' u ^ ^ L *■*<!>
j0LPE53PT "RIGrOjTETOTO _ ( proaoncia:
tion bègûe: à recommander aux pin¬
ces-sans-rire ) .
GYM..CSE : (le théâtre des sportifs)
"TTTTÎOT .A If' G'METT S S Y -A ou TA
PETITE CHEV1 RDIBRE" - ( à conseiller
è: oeux qui ne peuvent "freiner"leur
sopétit : c'est le printemps»
MICHXDIERE : El.. .VISB. (Histoire de
1 ' épouse du PG qui a son retour
tarde à se lever au cri de "Aufs-
tain:')«
!CINEMA S,~
!i'POTTO' :"TOI C'EST MOI" - Une his:
itoire de faux matricule pour "cou-
jper" aux pluches; à recommander" au±
S amateurs de roman policier (Collée-
i tion:"Qui a tué la puce du'cuistot)
OIYMPIA : "MOI C'EST TOI" - Suite
du procèdent »

R7X : "TROIS MOIS RE PRISON" - (Tdj-
beré comme sanitaire . » ,1e veinard iO
MS-RinFAII : "HEIACHE" (film original
et plein d'avenir que tous les-PGj
applaudirent vivement)»

»

PETITES ANNONCES.- j
PTiïs"de démangeaisons insupporta-j

! h'j e s » ,'Tgrlce au d'etëôieur "a puce s 4
•Envoi de la n&tioe sur simple de-[
|mande ~"Y joindre û ,90 en timbresjoblitétes et un coup de sifflet
j strident»
i VOTRE STUT sT,ppauvrit en globule d,
rouges;votre organisme manque de
fer,, .MANGEZ DES EUS DE EER BARBU"
TES

lOCOMOTIVE WAGONS - PU QUE

Faite passer B en H en se servant
de la locomotive -et de la plaque
tournante . '

tÉgasto

f ' *i rns aAxq
9-hmoooi 81 xaoeldax qa tas
-stel ex'g uns x.axxq ai qa

g uDqousqo jxuoa sxnd
"Ov 'S Jns xsuaia ai qa gaxp
UT -uaxdag'i uns g xauame
J\ sxnd g uassTBi R lx/ \ ,nbsnÇ qnoq al X9xxq

. qa jajxqqBÎa sxda g
\\u xauame sxnd. xassxei
N\ ai;i ua g xau

— __U K ** 3Ui(3< aAxqomoool
V ~ Bl 8P apiB.i t'

HSHOdHH



j Par 11 intermédiaire de s'Jn Seoréi! taire particulier,ls Maréchal Pé~
j tain,Chef de l'Etat Francais,vient
| de faire parvenir la lettre suivart
| -te à 1 *Homme de Confiance c!u Str--
1 a g :

Vichy,le 3 Avril 1942

Mon cher Camarade »

Il a été porté a -la 'connais!
sonce du Maréchal, la belle activi¬
té du Stalag Yl <JC

Te Chef de l'Stat a parcouru
les différentes brochures clu Camp,
d ' Ilemer et II rue charge de vous
exprimer toute • sa satisfaction et
ses félicitations pour l'effort
«lut vous déployez et pour la comf~
préhension de son Oeuvre de Rénoi
vatibn Nationale que lui témoign¬
ent les prisonniers de ce camp*

Aucune des difficultés que
vous rencontrez quotidiennement ne
sont ignorée .o clu Maréchal; se
ploit A vous suivre? régulièrement
et II vous sait gré dé Xui
ci1 s us si vivont s t emort gn âge s
tre affection et de votre dévoue
ment-,

A tous II, envoie son cordial
et affectueux salut.

1 onner"
ci s vô-

urne d e Conf ion ce 0

"Bile se- permet toutefois cl
-gnaler ; son attention un des

T-'Homme "de Confiance nous prie d'
insérer la lettre suivante émanant
du Service Biplom°tiq us des P»G„

Berlin,le 10 avril 1942

J-s Délégation de Berlin ne veut
j pas manquer d'informer le Sergent'
. TA CROIS,Homme de Confiance du Stn-
j l ag YI, A ,, d e c e q u ■ e 11 c a 'déjà, à
j de nombreuses reprises,prié les! Service,.; d:e De,ris â'intéi'vetîir au-

p rès d u Se rvi c e a «J • "San10 fr snc ai s
pour que soit h-Sté l'établissement
des' fiche s destinées à prouver la
quai lté d e sanitaire 0

Elie'vient e n c p .rs à s rappeler'
ses différentes demande s,en trans¬
mettant copia de la "lettre de 1'

si

/

r:

faits susceptibles de retarder,bien
souvent,1* établissement des ficheè 1
désirée s, u savoir la gronde .diffi¬
culté qu'éprouvent les Services
intéressés pour obtenir lés pièces";
d'archives nécessaires b l'établis
sèment de la preuve des faits al¬
légués par les prisonniers.

l'O Croix-Rouge Iran crise en
Tunisie communique qu'elle ne peut
désormais donner suite aux envois
d-'.étiquettes dç s P,G„ Français' " . •
„,pnr .suite des abus de certains

'ont pas compris que leurs
sement s irrégulier a pouvaient

nuire à tous les autres0

qui n'ont

T:> Croix-Rouge Françoise de
T-ille prie Te s prisonniers origl
nairea du département du Nord c'a
dresser dorénavant leurs étiquett
au

COMITE D '" T SSI 3T 'EÇE AlJX PS.
,141, rue du Molinel

IIXJ.B

T-a Croix-Rouge Fronçai se du
Rhône communique ;

"les P"„G„ nécessiteux, ayant 0'
l-o famille continueront à rece-vor
ce leur famille , de s polis gratui'v
après enquête sérieuse ci © If C.R.A

Tes P„G-0 nécessiteux sons fn *
mille enverront au .1 élégué dôp'-T
mental d e 1e ur d éportement d'origi
ne (résidence ou lieu de naissance )
leur 1ère étiquette et une carte
réglementaire n v.e c coupon-réponse ;
Il y .indiquera- ses noms ,prénoms , sa
d nt e et lie u c. e n a i s san c e , 11 n d r e s s e
de son domicile a lu mobilisation,
avec nom et adrè'sse de son emplo¬
yé ur , le i) é"! eguê département;-:! de

t

la C'RF utilisera le .coupon-réponse
pour faire connaître au PG le "'nom'
et l'adresse de l'oeuvre ou il de¬
vra adresser ses étiquettes.,

ôiOMÏŒSCÏRi7'ï"" qj" RICT • sirïîfT |
DBS PRISONNIERS DP GUERIE R'PATRIFSj

(suite du numéro "!u 1er m-°i 1942)

Enfin ;:i 0's Çf von ;"!O-i- — •
t r ava ux. d ' in t é ~ "

rét général sont prévus,qui permet-j
proximité de leur}tront occupe r



domicile ceux -es rapatries qui n
>uraig»tvt pu trouver -:Vemploi dans
les entreprises existantes.

Sn véfinitive ,1e prisonnic-r ra¬
patrié sera
1 - pu réemployé pf,r son entreprise
si 'elfe' existe ;
2 - ou replacé p"&r les soins de 1 '
Office ru îr'av'a il, si son entrepris
se'a disparu.
3 - ou réadapté,,s'il doit ou veut
changer 'de profession.

Occupe e s trava
ôTc
se trouve

voulu oe Maréchal j ... j.

du réemploi ohli' ffr-tn-î rp et

4'- ou
teret

1'

m

Ainsi résolu comsie
le problème

obligatoire et du re¬
classement professionnel
rapatriés,

des P.G,

II - l'accueil aux rapatriés
"Maisons du Prisonnier".-

ïe s

de
Te
vue

pe et de

Gommis s a riat n 5 ;

p°r ai1 leurs le
sa mission qui

pas perdû.
second as-'
était d'ai¬

der et *e guider lés prisonniers
pendant toute la période "de readap
t nt i on qni suivra le ur d émobilisa-
tion et ceci'en coordonnant et fini
-mant tout s les organismes exis¬
tants qui contribuent 1 l'assistan
i-ce matérielle.intellectuelle et
morale des anciens prîsgnniers» ■ *

cefeffet,il crée dans cha¬
que chef-lieu de département une
"Mai son Prisonnier"1 «,

Ta "Maison du Prisonnier'*' sera'
l'organe départemental
surer en plus c u

fessionnel .1 ' accuei

chargé
.+

rl •

recla s sèment p r o
"1 et l'entr'ni-
rnpatrie s *21 le

qui' s'
e s p ri

ainsi une

tous les
ni sa

service s

présent :

r) Y:y'

de des prisonniers
rassemble tous des
occuplaient jusqu'à
sonniers et'elle permet
liaison immédiate et de
instants "avec toutes les
tiens publiques et privée s„

A cdté "V Service de Placement
qui a pour mission ce faire appli¬
quer lai loi sur le recl «ssement ,et
d'orienter les prisonniers sans
travail,vers 1'entreprise ou la fa
mille psrofessionnelie qui 'evra
le ur 'ea' procurer, la Mai

e

) le Secrétariat

son du Pri¬
sonnier groupe

s'efforce -de r esoûfre an s
mai; pe temps, toute s les 'i
présentes pour un rapatrié à
passage ps la vie militaire à
vie civile: bon s ' achvt e vêtis i
mehts et ^e ravitaillement
cultes relatives au commerce
in-"1 ustrie , à 1 ' attribut!

,de règlement de
le guerre,ete

ou

veulent se

qui sont

tiers s premiers s,litige en matière
d e 1 o je r, d ' imp3ts .

•dettes, "s d o rama ge s
b ) le s ■iffère nt s se rvice s qui

s'occupent des prisonniers :1e Co¬
mité Central d'Assistance ,1a Famil
le du Prisonnier,lé Centre Médico-
Social de la Croix-Rouge , Service
de Renseignements cle l'Ambassade
Scap in i

c ) 1 o s Centres d'JRntr' ili cle
tous le s "rapatriés qui
d évo ue r à. leurs c orna r ad e s

encore en captivité,et aux famille S
de prisonniers,trouvent toutes pos¬
sibilités c?'agir.

Ta première de ces Maisons,la
Maison du Prisonnier de la Seine,
ouverte le 19 Janvier,est en plein
fonctionnement,Sn deux moi s ,21 ~5CO
visiteurs se sont présentés dont
16c000 ont reçu satisfaction ..Plus
de I.,800 rapatries ayant perdu leur
emploi ont été placés par la Mai¬
son du Prisonnier.

Cotte Maison ne s'est 1 ' aille ur s
pas contentée de "s'occuper des pri
sonniers rapatriésole Commissariat
ou reclassement "es prisonniers
rapatriés a voulu qu'elle réponde
également aux ;bespins des familles
de prisonniers et,à cet effet, il
étudie la création dans choque mai¬
son' d'un service de placement spé¬
cial destine aux familles de pri¬
sonniers e

Anciens prisonniers eux-mêmes,'
tous les collaborateurs le la Mai¬
son du Prisonnier.recevront les
prisonniers rapatriés et les famil
-les de prisonniers,en camarades
décidés à les guider et à. leur
donner satisfaction »

FIN
ïïecéhsêVënT dé$-PG"~pefes cVenfanfé'
vivants s't d",y,+" 1 ' £««■>>•.on a oe *
•idée après"le

dfs dPG ~~p e r e"s ~c
ont l'épouse est déce¬
ler septembre 1939.

Tes Familles Qui ont un parent PG
se trouvant -ans cette
doive nt
de le ur

se

ro:

•■o senter
erice »

situation
la Mairie

Maurice
--sement

Pinot
des P,

Como issaire au Reclas
.G. communique :

"I ' ô ss.oci ai ion des PG -M la guerre
1939 ...1940 - 12,rue T-aFoyette PARI3
est "la seule association officielle

•eëe par le gouvernement et aut
^crises à fonctionner en gône oc-

ppoe *

urnérè
GÏMBTFR

ri/Yd:T

a ete composé par
B'JPRÎW?

. ! :,ÏRI1T,
- IvOYARIF

rlî


